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Rue George.
i'llVIS LE MARCHE BY.

Stock de

ET LIQUEURS. If McLEOD, C. R. Avocat, Cours Fédérale» et 
JM. QeéW: 138 Rue Wellington, Ottawa.

portation Directe. GEO. 'MrLAURIN, L.L.B.
nain au No. AVOCAT, Etc. 

BUREAU : 19 RUE ELGIN, OTTAWA.RUE RIDEAU. /
tATALIN & CODEr'AVIS Avocats, Solliciteurs, Notaires.

BLOC EGAN, RUE SPARKS.
VIS A-VIS l’uotei. kcssell. 

«"Argent à Prêter.

te je donne avis à toutes per 
mt pas encore réglé avec mo 
n a11er prendre des arrange» 
. E. Lussier, Ecr,, d’ici à huit 
juoi vous aurez des frais peur J. W. W. WARD,

-A-VOCAT, ETC.
—BUREAU—

31 Scottish Ontario Chambers Ottawa.LAROSE 0’GAf(A, JïacTAVISH & WYLD,
Avocats, Solliciteurs, Notaires.

Bloc l|ay, Rue Sparks, Ottawa, Ont,
PRÈS DE L’HOTEL RUSSELL.

Martin O'Gara, Q.C., D.R. MacTavish, W.Wyl».
=1
Fies meilleures quail, 
B tés de Charbon 
b Bitumineux
H et Ad-
1 thracite. CHARBONLes Meilleures 

Qualités de. Successeur de 
J. C. Browne & Cie. 

Bloc Russell.T. J. Brighamjï Bien Criblé!
Et, Tamisé.

gjj^: O'Reilly SHeney, 
' BLOC RUSSELL 

Rue Sparks

26 Rue Sparks.

Belcoart, MacGrakea & Henderson,
Avocats, Procureurs, Notaires, Etc.

. ONTARIO BT QUEBEC, 
OTTAWA.

W

1IN DE FER A. Bslcovrt, John J. McCraken, 
Geo. F. Henderson.

Stewattjlrysler l Godfrey,
AVOCATS, SOLLICITEURS.

Agamis pour la Cour Supreme et le Parlement.

Cljanjbres Uijioij, 14 rue fletcalfe, Ottawa.i ATLANTIQUE.
F. H. Chrysler,McLeod Stk J. j’. Godfrey.et

B, I/CTSSIIELR,)ur de l’An.
Avocat, Notaire, Etc.

669 RUE SUSSEX. 
Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont. 

«Argent à Prêter avec avantage spécial à 
l’Emprunteur.

d’Excursions seront émis de 
su 25, 1890 et de Décembre 31, 
r 6, 1891 à un prix '

BUREAU

Tiers de PremiereUn
Cia

26 Décembre,'bon pour reveni. 
du 31 Décembre 1890 et du 1 
et bons pour revenir le^2 de

Simple de Premiere Classe.
nge d’Ecole.

d’Excursions seront vendue 
aux Profc sueurs d’Ecoles et de 

Décembre au 31 
jrour revenir jusqu’au 
ertificat du Principal

A. E. LUSSIER.

M. G. GORMAN, L. L. B.
(Successeur de !.. A. Olivier.)

Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

Coiq des Ques Rideau et Sussex, Ottawa.
"Argent a Prêter.

j \rtir du 10,piw
0 et 

irix
et Un Tiers de Premiere 

Classe. Walker, McLean & Blanche!
AVOCATS,

Avoues, Solliciteurs, Agents 
taires, Notaires, Etc

No. 34$ rue Elgin,*Oltawa.
(EN FACE DU RUSSELL )

D. L. McLean, C. A. Blanchet.

-APTIRONT DE LA GARE DE LA 
ELGIN COMME SUIT : Parlemen-
I L’ËXPREîSN DE MONT 
Hi REAL rapide arrêtant 
ations entre Ottawa et le Cô- 
it à la jonction du Côt 
Irand Tronc pour l’Ouest, et à 
: tous les trains pour l’est, et 
à Montréal à 11.36.

W H Walker

brat lty & Snow1 L’EXPRESS DE MONT-
™■ REAL rapide n'arrêtant 
n et à Alexandria entre Otta- 
tu, a un char refeotoir, et ar- 

à 8.20, se reliant aux trains 
Central et du Grand 
aointe k l’Est. Portland, Ri- 
, Dalhousie, etc.

L’EXPRESS DE BOSTON 
. et NEW-YORK, (passant 
et le nouveau pont en acier 
Point, St Albans, Saratoga,
, Boston, New-York, Phil a- 
is les points an snd, avec 
■ de Wagner depuis Ottawa 
et New-York. (Ce train arrêt 
étions entre Ottaw

informations s'adresser à l’A
ir la|vrnte des Billets, 24 rus

iVOCATOjHomcmiiRHwüR m cor i
“B. A.Ibradlby!' NOlA‘ À T 8*0»,| 

c. avec privtlèas dnt A prêter A 8 p. C 
ruer en aucun temn*.

A Vendre a Bon Marche
Portes, Châssis et Jalouseries, bois préparé. 

Moulures, Vitres Peintes, Huiles, Peintures, 
Cuir et fournitures de Chaussures chez

R. WOODLAND,
M rue Besserer, pièe du Bassin du Canal.a et Rouse’s

/Le “HUB71BRLIN, C. J. SMITH, 
it-Général. Agent Général 
t. 1890. des Passagers. TIS-JL VIS LE MUSEE GÉOLOGIQUE.

3H-YINS ET CIGARES CHOISIS***
TOUJOURS EN MAIN.jOB Jfc VKlIY

WLMCITSU», m Proprietaire.WM. CODD,
648 . Rue Sbssex, Ottawa.— BUREAU : —

evli O»» ehari. Ottawa, MAP. BOYSB,
ONIMERIES 284 RUE DALHOUSIE.

Pose es répare loyaux à l’Eau et de Ren
voi, Appareils de Gaz et de Chauffage.

Fait toutes sortes de Couvertures en Tôle, 
Bailee et Dalleaux, et généralement tous les 
travaux de Ferblanterie et Plomberie. 
ORDRES PROMPTEMENT EXÉCUTÉS.

ïîéedePOtû^a1 rt*lee mUe 
le rapport des bas prix de 
Ides offerts en ven.sc

rail & Cuzne
se de la grosse Terri Are

mitMAOAsme:,—
il ET Oliss,CHADOIER

t3-i
TAILLEUR COUPEUR

TAILLAGE GARANTI

Hjenteam de Dames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204

f

» et Bijouteries
et de toutes qualités. Seront 

tour oent au dessous des prix 
haque Article est garantie tel 
.sinon l’argent vous sera remis. 
EZ, Ne. 30 rue Rideau, (prie 
ipeurs.) Réparations de Mon 
ges garanties et à des prix

RRJIRJAJIOIHN

Coin des rues Rideeu e 
Cumberland,

«AUSSI
Coin des rue.

;et Bank

r
S mark.

«L
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Lectures du Soir gre dans ses meilleure habits, ganté 
étroitement contr» son habitude 
parce que la ménagère l'exige, pré
tendant que c est plus convenable 
pour aller faire ses souhaits aux 
parents

Et durant la série des visites in
times, cVst une interminable suite 
d« p’tit coup “ à la santé, " “ à la 
prospérité, ” 11 au bonheur, " »* au 
mariage, ” à mille chos e spécieuse 
maints prétextes qui vous mettent 
le pauvre garçon tout à l'envers, si 
bien qu’à la fin, il n’y est plus au 
tout ; il bredouille ses compliments 
s’empêtre dans la conversation, ne 
sait plus s'en aller, oublie l’heure et 
qu'on l’attend pour diner. Quand 
il part enfin, ses cousins, qui ne le 
voient pas souvent, se disent entre 
eux :

—Ce pauvre un tel, comme il est

ENTREPOT DE MEUBLESLe sn iverain ou la souveraine 
ayant baisé 'a rose, Vablêgat an
nonce aux assistants que le pape 
accorde l’indulgence plénière à tous 
les membr-s de la famille royale 
ou imoériale.

omphe oratoire, vite, il faut à sa 
victoire la sanction supérieure du 
p’tit coup. Toute autre récompense 
lui parait d’un platonisme intolé-

Au oalais, l’habileté a t-elle tri
omphé de la justice, ou ce tour de 
force st commun qu'on appelle ga
gner sa cause, est-il seulement en 
bonne voie de réussir ; reçoit-on 
une délégation, est-on vainqueur 
dans une lutte électorale ou même 
vaincu, renverse t-on un ministère, 
fouette t-on un chat, mais apportez 
donc les verres 1

Et le malicieux lutin, le perfide 
p’tit coup, qui a partout ses grandes 
et petites entrées, se complaît à em
brouiller lee cartes des stratégistes 
les plus retors, quand il n’endort 
pas en p'eine pose de dignité les se. 
nateurs graves et compassés.

S’il se contentait encore de priver 
la partie du concours de person
nages si éminemment utiles 1 Mai» 
le pis est qu’il finit par prendre tout 
à fait pied chez ses victimes, par 
mettre un peu de son poison dans 
tous leurs actes, par rapetisser tout 
en elles et les asservir despotique
ment A son joug, à l’ohâtes:on de 
cette idee fixe . Prendre un coup.

Ces forçats du gin cock tail, ces 
gosiers des Danaldes se reconnais
sent de loin, se cherchent et s’appel
lent dan s larue.

—Viens tu prendre qui'chose ! 
prononcent-ils tous à la fois dès 
qu’ils sont à la portée de s’en
tendre.

Et cette façon elliptique de parler 
ne vient due du l'impatience fié
vreuse qu’éprouvent >eur langue et 
leur palais de savourer le laineux 
ut'Clar.

A vous dire vrai j'ai voué au p’tit 
coup une invincible vendeda depuis 
ctite fois où je vis un homme se» 
rieux — un membre du parlement, 
lâchons le mot — devenir la risée 
d’un salon rien que pour avoir trop 
comùlaisammenl cède aux instances 
de quelques amis, grands courti
sai» du buffet dans les sonôes.

Ce monsieur, j-- vous dis, fut pen
dant unu demi heure, le louet d’une 
fillette qui se plaisait à le faire sau 
ter comme un polichinelle, besogne 
à laquelle il s’évertuait gravement 
(il n'avait pas le vin fo âire) tout en 
suant à grosses gouttes et sans s’a
percevoir que les danseurs e’in- 
terrompaiem pour s'amuser de ses 
cabrioles.

C’était un tableau tragi co-cnmi- 
que. Quand le héros de celte ridi
cule aventure revint à l’usage de 
ses facultés, il pleura de rage.

Je suppose qu’entre la cause de

UNE TRADITION PONTIFICAL!
Savez-vous au juste ce que c’est 

que la Rose d’or.que le pape a cou
tume d’offrir chaque année à une 
souveraine qui s’est signalée par 
son dévouement à l’Eglise T On a 
beaucoup parlé de celte Rose, ces 
jours derniers, et l’on assurait que 
le paoe Léon XIII allait l’envoyer 
à Mme Carnot. Bien que ce bruit 
ait été démenti, on lira avec inté
rêt quelques détails fouinis par le 
Gaulois sur la fameuse Rose :

Anciennement, la Rose d’or était 
offerte par les pontifes aux préfets 
de Rome, après l’avoir portée dans 
l’église d« Santa Croce. Plus tard 

| elle fut donnée aux plus célèbres 
sanctuaires, aux souverains catho
liques, aux reines, aux princes, et 
princesses, aux grands capitaines et 
aux grands personnages dévoués à 
la cause de l’Eglise.

Comme il ne reste plus aucune 
d*s Roses offertes aux basiliques,on 
ne peut connaître le modèle dont 
on se servait autrefois, 
seulement que ce n’é'ait qu’une 
simple fleur en émail rouge imitant 
la couleur naturelle.

Au lieu de l’émail, on mit en
suite au milieu de la Rose un gros 
rubis, qui donnait à la fleur des re
flets purpurins. Innocent XI fit 
faire une superbe Rose d’or du 
ptuds de huit livres et dix onces, 
ornée de plusieurs sapirs.

La Rose d’or offerte par Clément 
XI à la reine et au dauphin de 
France fut évaluée à plus de huit 
mille francs. Elle pesait huit li
vres d’or et portait, au milieu, un 
magnifique saphir.

Aujourd’hui, la Rose d’or coûte 
une dizaine de mille francs, 
est posée sur une branche avec ses 
feuilles et plusieurs fleurs, et plan
tée d-ms un vase en argent doré, 
-ur lequel sont en rel.ef Ds ar
moiries papalas et une inscrip-

MEUBLES I MEUBLES !MILLE MINOTS DE PATATES A 
L’ARPENT

Nous sommes certains d’étonner 
plus d’un, de nos lecteurs par le 
titre en tôle de ces lignes, ce pen - 
dant rien n’est plus vrai.

En 1889. un journal VAmirican 
Agriculturist, offrit un prix conside
rable à celui qui aurait la plus 
grosse récolte de patates à l’arpeni. 
Le prix a été accordé à un cultiva
teur qui avait récolté 738 minois 
de ce tubercule sur un seul ar-

Comme la saison avait été défa
vorable le mô ne prix a été offert 
de nouveau en 1890. L'expérience 
vient de démontrer hors de toute 
doute qu’avec une culture bien fai
te, il est possible de faire produire 
mille minois de patates à un arpeut 
de terre. Le vainqueur de cette 
année a récolté 974 minois et 41 lbs 
et de plus on a constate que plu
sieurs germes n’avaient pas levé 
parce qu'ils étaient devenus trop

Si tous les germes avaient levé, 
il n’y a pas de doute que les mille 
minois auraient ôte atteints.

Le prix a été gagné par M. W. J. 
Sturgis, de Buffalo, comté de John
son, territoire de Wyoming,

Sa terre est un argile sablonneux 
et il ne s’est servi d’aucun engrais 
mais d uiin irrigation abon i mte ; 
l’eau était probable nent très rich- 
en potasse. La sem nce était cou 
pée par more* aux contenant un. 
deux et Lois germes et ola itô dans 
des buttes de 2 tiers x pi-ds.

Ce* patates étaient des variétés 
Eariy, Vermont. Manhattan et Rural 
New■ Yorkers No 2.

Celui qui a eu le deuxième prix 
habite le Colorado. Il s'est servi 
de mille livres d'engrais Mapes, e t 
d’irrigation.

Le troisième prix a été obtenus 
avec beaucoup d’eugrais dupes et 
pas d'irngaiion.

Par ces détails nos cultivateurs se 
rendront compte de ce que peu ac
complir un eu tur beaucoup per
fectionnée.

Ces details ne sont sans doute 
pas 'UlH-auts pour p rme'.tre de 
L nier l’expérience, mais en s’adres
sant soit a u directeur de la ferme 
expérimental,, à 0:tawa, ou à aucu
ne de nos écoles d’agriculture de 
la province, on pourra recevoir 
tous les renseignements désirables 
sur la nature du sol, le genre d’en
grais, etc.

Que nos cultivateurs ne restent 
pas inactifs, qu'ils se tiennent au 
courant des progrès agrico es et 
qu’ils profitent de tous les avantages 
qu’ils offrent au travail; à l’activité 
et à l’intelligence.

Un citoyen de Montréal qui a 
longtemps habité le Manitoba dit 
qu’il n’est pas rare de voir dans 
cette provioce des récoltes do 500 
et 600 minois à l’acre, et cela, sans 
engrais d’aucune sorte, il n’y a 
pas le moindre doute qu’avec des 
soins et des précautions le res iltat 
atteint aux Etats-Unis serait dépas
sé dans cette province au sol im- 
comparable.

Nouveaux et a Grand Marche

AMEUBLEMENTS DE SALON, DK SALLE A MANGER, DK CHAMBRE A COU 
CHER DANS TOUS LBS GENRES ET TOUS LES PRIX, CHEZ

Qarris & Campbell.
sot 1

11 rentre chez lui avec un mal de 
tête enragé, répond avec aigrenr à 
sa femme qui lui représente que 
tout est refroidi. A table il mange 
à peine, houspille les enfants, se 
lèvent avant le dessert, d usant que 
la tête lui ouvre et va se jeter tout 
habillé sur quelque divan pour y 
finir sa journée.

Voilà l’œuvre du trouble fête.
Dans une noce, le brouillon qu’il 

est, ira son chemin, échauffant 
toutes les têtes.......masculines, met
tant dans la sentimentale et poéti
que gaieté sa note bête, changeant 
en bacchanale le paisible festin, 
abrutissant les convivîè, jusqu'au 
marié quelquefois qui finit par met 
tre les pieds dans les plats et qui 
ajoute aux émotions naturelles de 
sa jeune femme, l’horreur de se 
voir enlever et emporter pour le 
redoutable vogage de l’inconnu par 
une espèce de brute inconsciente.
Le malheureux peut-être regrettera 
toute sa vie la fatale distraction 
d’un moment, qui a ura eu d’irré 
médiabies conséquences.

C’est e .core ce mauvtis g mie 
qui intervient dans les joyeuses 
réunions mon laines ou de famille

CETTE ANCIENNE ET HONORA R LE MAISON DK MEUBLES D’OTTAWA, 
EST CONNUE PAR LE BON MARCHÉ DE SES PRIX ET PAR LA BONNE 
QUALITÉ Le.S„ARTICLES QU'ELLE VEND.

Dix poop Cent de Réduction sur tout Achat Argent Comptant
On sait

HARRIS ânïï CAMPBELL,
Coin des Rues O’Connor et Queen, pres de la Rue Sparks.

Constructeurs et 
Entrepreneurs

Aux Ménagères
C'est maintenant 

renouv

Tapisseries et Peintures
par dee moine habitas at expSrlmentdee. Prix 
modérés.

Auxle tempe de faire

Nous manufacturons les toitures avi
vantes :
Toiture» “ Canada Plate" Toiture» MétaUÉJ. B. DUFOW, 108 Bue Rideau Toitui o» en l' or Galvanisé, 

Toiture» en Cuivre.

Douglass & Haines, 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises “Si 
pèrieur Jewel”

En main e stock de Tapisseries les 
c choisies et les plus variées..

Elle

T’AI UN LOT DE
Tapisserie Dispendieuse

pour tout gâter et renvoyer ch^x 
elle, humiliée, le cœur gros de cha 
griu, plus d’une victime de ses me 
faits, ramenant au logis un être 
méconnaissable, transformé , un 
maniaque dont la vue fait mal.

Ges accidents dont on plaisante 
entre hommes et qu’en rapportant 
à un camarade ou appelle uue 
** bonne histoire, ” sont trop sou
vent des catastrophes intimes.

Ce n’est pas parce qu’un individu 
est d'une irréprochable sobriété 
que sa compagne trouvera d’une 
gaieté folle de l’avoir vu une fois, 
eu état d’ébriété. Au contraire, I son incartade et lui, il s’en suivi 
manquant d’accoutumance et de la une brouille éternelle, et que ja- 
philosophie que possèdent d’ordi- mais plus, ses lèvre» n’approchèrent 
naira les malheureuses dont le sort de la coupe m .udite. 
est lié à un ivrogne, ella aura plus dis je suppose... C’est que je
de peine 4 oublier. Ft le spectre ne connais rien de moins rancunier 
h deux qui aura luut à coup surgi qu’un gosier sec. 
dans la quiétude de sa vie d'épouse Maintenant, voilà le ras du p’tit 
la hantera toujours, laissera en elle coup réglé, et de telle façon je
un souvenir mélancolique, un scep- crois, que 1 inculpé ne s en relèvera 
ticisme cruel et comme un deuil Pae de sitôt.
incurable de sa belle confiance eu- Il ne reste plus qu une chose à 
vol6e faire — pour me servir de la for-

Que penser des gens qui parait-il mule des initiés : Allons mouiller 
trouvent absolument désopilant de 5a * 
conspirer pour enivrer malgré lui 
et à son insu, un de leurs amis 
ayant une réputation d’impeccabilv 
té 1... qui le renvoient ainsi chez 
lui, en ae tordant de rire à l’idée 
de l’effet que produira ce tour dé
licieux—lequel n’est, à mon avis, 
qu’un jeu de zoulou pervers I

Le p’tit coup, c’eet le fâcheux qui 
vous fait par douzaines de ces amis 
encombrante, de ces parasites qui 
s’attachent à vos pas quand vous 
avez la réputation de payer la traite 
pour parler l'argot du métier.

C’est le demon familier qui pré- 
aide à toute solennité, met le sceau 
aux affaires graves qu'on transige, 
et a droit de cité dans les conseils 
des nations.

(Je ne veux pas me hasarder à 
poser des règles trop générales et je 
prends la liberté de rappeler à mes 
chers compatriotes que j’essaie de 
faire ici une étude de mœurs can a 
diennes. 11 faut bien 1# reconnaître 
entre nous, les Canadiens c’est le 
diable pour le p’tit coup I)

Pae un succès qui ne soit cour on 
né de ce complément nécessaire.
Pas un édifice public qui ne soit j ytnnant $500. 
doublé d’une buvette. j Procès mercredi.

Un député remporte-il un tri- I

Quo je ven'lrsl à prix réduit durant 
Je euis préparé à fournir des eetimét

Peinture, Telntage
et Pose de Tapisserie.

La Rose symbolise : par l’or, le 
Tout Puissant maître de lou e cho
se ; par la splendrur et la richesse 
du métal, la lumière éternel!* qui 
entoure la Divinité. Les parfums 
et le baume aue le pape met dau* 
la Ros symboli ent la goi e de 
l^reburreCLion de Notre-Heigueur.

La rit* pour la bénédiction est 
des plus solennels.

L" saint père, revêtu des habits 
-acerdotaux, lit la formule de la 
bénédiction dans un livre qui est 
tenu par un évôque assis1 ant au 
trône Deux autres évêques se 
tiennent à côté de lui avec des bou
geoirs allumés. Les hauts digni
taires de la cour papale entourent 
le pontife portant l’encensoir, le 
sceau d’eau bénite, les vases du 
baume et des autres parfums.

Un des camériers secrets parti
cipants, en s’agenouillant présente 
la Rose d’or qui se trouvait avant 
posée sur une crédence, entre deux 
bougies allumées. Le pape, en ré
citant les prières, bénit l’encens, le 
baume, les parfums qui lui sont 
présentés tour à tour par un cardi
nal Après les avoir introduits dans 
la leur, il la bénit.

La remise de la Rose d’or se fait 
également en grand cérémonial, 
pai un abiégat spécialement envoyé 
par le Sait Père.

Pendant la messe, la Rose est 
posée sur l’autel. Aorès le /le, 
ndssa est, l’ablégat lit, à haute voix, 
le bref du Saint-Père et présente 
ensuite le bref au destinataire, qui, 
en se le levant, met la main sur 
le vase comme s’il voulait le tenir.

Alors l’ablégat lit la formule sui 
vante :

“ Prends, de nos mains, la rose 
que nous te donnons par commis 
sion spéciale, a nous confiée par le 
Très Saint Père Léon XIII.

“ Que cette fleur te signifie la 
joie de l’Eglise militante et triom
phante, car la rose, la pus belle des 
fleurs, symbolise la couronne de la

f KENDALL’S 
■ SPAVIN CURE!

1. F. BELANGER,
159 Rue Bank.

Téléphone No. 92. Me Moot Ne.iowwifal llemedy «w IHih—
ernü, u#> It le e- rtalii in lu i lTfci» and dot» 

nul bile t#r. Bead proof below.

lENDALL’S SPAVIN CURLRabais Special
En Articles d’Argenterie 

et en Horloges

or CHim.ee a. 
Bnkeotn or 

Cleth-awij Bat ajip T Borneo fines I
«. b. j. r

iwur Rire: » have alway* purchased roar Kim 
dell1* Biiavin Vure by the half down Bottle». I 
would Ilk» price» In larger cuinitlty. I think If til 
one of the befit llnlmcnl* on oarth. I have need C. 
en my etables for three years.

KENDALL’S SPAVIN CURL
Cue A. aman

N. Y.. Novembers, MLBnooeLvn,
On. B. J. Kernel., "'o.

Dear Sire : I deelre ifinlve you te* tl mon la] of mf 
*ood opinion of your Kendall * Npnvln Cure 1 haw 
peed ft for Jnmrni-ei, HUIT Joint, nni 
Hpnvlen, and 1 bavo found It a uirecure, Iourdi 
ally recommend It to nil horsemen.

Your* truly, A. B. Oium,
Manager Troy Laundry Sr.bl.fc-CHIB—

KENDALL’S SPAVIN CURL
Sirr, W i rror Co 

y*. B.3. Kkni-ai.l Co.
Oent.t 1 fed it n>> duty to say what I bavpdoM 

with your Kendall'* Bp»'In Cur*. I have cured 
twenty-five horxe* Unit had hpnvlns, ten oi 
King Bone, nine anil- t«><l with Hie Head and 
seven of Hie J 1". Since I have Tied one of yoer 
books and r'How., the direction», I nave neve, 
lost a caw-v- any kind.

j n truly, imtw Trmnrn.
Horse Doctor,

l&lMiUan own, Guio, Deo. it, ML

98 Rue Rideau.

BIJOUTIERS H GROS ET EX DETAIL KENDALL'S SPAVIN CURL
Pries $1 per bottle, or el* oottlee for $6. AH Draw 

«nets lieveH ur can get it for you. or It will be sent 
to any address on receipt of price by the prowl» 
tor- On. B J K KWD*-1. Co.. FooeburKh Folle. VI.

Mme Danduhand.

ARRESTATION IMPORTANTE
Hier A Montréal des warrants ont 

lancés par l'officier du revenu con 
tre Pièfre Pelletier, Victor Poite 
vin et lia de leurs employée J. B 
Bédard, accusés d’avoir employé 
les boî'ee (vides) des cigares Stone
wall Jackson pour écouler des ci
gares de qualité inférieure.

Bedard a fait des aveux complets 
et a expliqué le mode d'opérer. Ils 
achetaient les boites vides les ci
gares Stonewall Jackson pour 10c 
et les remplissaient à la résidence 
de Pelletier et de Poitevin de ciga
res imités mais de qualité inféri
eure et fraudaient le Revenu de 
par mille.

Le détective Carpenter et l’offi
cier du revenu Coleman ont saisi la 
presse à cigares. Les poursuites ne 
s’ariét root pas là.

Jeux de Salon. 'or,n HT ALL nifUGOISTU-

LE P’TIT COUP
Parmi les pires ennemis de la 

femme et du bonheur domestique, 
le ptit coup est vu des plus redou
tables.

Il n’est pas moins despotique que 
la pipe et a cela de particulier qu’il 
n’est pas, comme elle, compatible, 
dans une certaine mesure, avec la 
paix des familles.

C’est un trouble-fête, un fâcheux 
c’est un mauvais génie, un démon 
déguisé ; c’es un a*ilisseur d’iutel - 
tehigencee.

J’en suis bien fâchîe pour ses 
bons amis ; mais voilà ce qu’il est. 
Bans parer de son rôle brillaut 
dans la confection des ivrogne dont 
quelques, sans lui et les facilités 
qu’il ofTv à leur propension funes
te, auraient peut être heureusement 
manqué leur vocation, il fait enço 
re sentir sa détestable influence 
dans mille circonstances de la vie.

Voici, par exemple, un honnête 
père de famille qui part ee tournée 
la jour de Vau matin, la cœer allé-

Faba Bago, . . . 88e. 
Palets de Salon • • $1.00 
Tri Bang,

TOUS Les JEUX RÉDUITS.

Gants de Boxe a partir de 
$2 par complet.

Tous les Tableaux Réduits.

60c.

m
’YsflC PI LUS

Pour ShHVEZ-VOUSde
Les POND'SBrûlures 
Douleurs 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux d'ïeux 
Hémorrhoides
Hémorrhagies ____
Inieuraation» S5"«tr.ti3-X

EXTRACTCOLE’S

National M'fg. Co.Le fait seul t'acheter ces cigares 
à $2,50 Ou $3 la boite, pendant que 
les vrais cigares se vendent à $32.80 
le mille constitue un délit punissa
ble. Ajoutons que Pelletier et Poi
tevin ont été admis à caution mo»

gloire éternelle-
Puis, s’il s'agit d’un roi ou d’une 

reine, l’ablégat ajoute :
“ Votre Majesté veuille bien ac

cepter ce présent et, avec lui, la 
grâce divine que le Saint Père im
plore pour lui pleine et entière de 
Dieu qui règne dans les siècles des 
siècle* Ainsi soit il. ”

160 RUE SPARKS.

■ sSaSESa38"! ÉSÏ3CATAR R H
I I

MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

r;
JOURNAL QUOTIDIENPublie par la Cie. d’Imp. 414 et 416, Rue SussexCERIES!

ABONNEMENT

LE CANADA
Li 7ALLEE DS L’OTTAWA

Edition Hebdomadaire de lowenl

LH! O-A-IST^xIDAr

ABONNEMENT
Un An en Ville 
UnAn per le Poste .... $ 1.00

LE CANADAIGNE COMPLÈTE-

s de Familles Choisies
Journal Quotidien du Soir.ÏRA VENDUE AU—

[ COUTANT Un An en Ville........... $ 4.00 j|
Un An par la Poste .... $ 3.00

$2.00
ipt.nl seulement, pendant les 
i suivre. Venez tôt et assurez OSCAR McDONELL, Directeur de la Redaction.
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